
Pendant plus de deux cents ans, l’histoire de Napoléon et du Premier Empire a été bâtie sur 

des mensonges montrant un Napoléon avide de sang, et elle continue de faire l’objet de 

manipulations grossières.

La Révolution, puis la Terreur, qui permit aux pulsions sadiques d’une partie de la 

population française de s’exprimer sans freins, et enfin le Directoire, mou et corrompu, avaient fait 

de la France une épave à la dérive. Elle n’était plus rien, ou pas grand-chose.

L’Angleterre, nation hégémonique, assoiffée de puissance et de domination commerciale y 

trouvait son compte:

« Son système sera toujours d’anéantir la France comme son unique rivale et de régner, 

après, despotiquement, sur l’univers entier », écrivit un diplomate russe, le comte Woronzov, qui fut

ambassadeur de Russie à Londres.

Mais la France redevint forte, sous l’impulsion, d’abord, du Premier Consul Bonaparte puis 

de l’empereur Napoléon.

Inexpiable crime de lèse-majesté commerciale britannique!

Londres tenta d’abord de le faire assassiner par les royalistes français. Puis vinrent les 

guerres napoléoniennes bien connues. Sous cette appellation se cachaient, en réalité, les guerres 

faites à la France par l’Angleterre, les monarchies européennes, Autriche, Prusse, Russie… 

fournissant la chair à canon en échange de millions de livres tout en accréditant l’idée que le 

coupable était Napoléon!

Dans le seul but d’éliminer Napoléon et la France, les ministres anglais ruinèrent leur pays.

Cet ouvrage montre comment, avec parfois, le concours de certains historiens français, a été 

élaborée cette histoire mensongère et frelatée, qui a toujours cours aujourd’hui.

C’est de ce constat qu’est née l’idée de ce « Petit Dictionnaire des Gros Mensonges sur 

Napoléon » de Jean-Claude Damamme, auteur du best-seller « Les Soldats de la Grande Armée », 

qui raconte sans fioritures le quotidien des soldats de Napoléon. 


